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Les technologies de l’information et de la communication — téléphones portables, Internet, 

base de données informatisées — ont profondément transformé la vie des migrants. On 
observe en outre depuis une dizaine d’années une prolifération de sites, de blogs ou de 
réseaux sociaux créés par ou destinés aux diasporas. Ces « e-diasporas »  sont-elles  un 
prolongement ou un effet de miroir des diasporas physiques ? Sont-elles à l’origine de 
nouvelles communautés de diasporas ? Ou plutôt un amplificateur de la mondialisation, d’une 
société elle-même en train de se « diasporiser » ?  
 
Ces nouvelles pratiques communicationnelles et organisationnelles produisent sur la Toile un 
vaste corpus en mouvement dont l’analyse et l’archivage n’ont jusque ici jamais été entrepris. 
Résultat du travail de plus de 80 chercheurs et ingénieurs à travers le monde, cet e-Diasporas 
Atlas est le premier du genre, avec quelque 8 000 sites observés dans leurs interactions et 
archivés. Il constitue un objet éditorial unique, combinant diverses formes de supports : cartes 
imprimées, application smartphone et site Internet.  
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          Cinq questions à Dana Diminescu,  
sociologue, enseignante-chercheuse, conceptrice et coordinatrice 
du projet e-Diasporas Atlas.  

 

 Comment le projet e-Diasporas Atlas est-il né ?  
 
D.D : Ce projet est né dans les années 2003-2004. A cette époque, on s’est aperçu qu’il y avait une 
production importante et croissante de contenu sur le web produit par les migrants. Parallèlement, on 
a pris conscience que ce contenu était menacé de disparition. Au départ, j’ai été inspirée par le fameux 
site Pajol, le site des sans-papiers de l’Eglise Saint Bernard.  Dans leur lutte, ces sans papiers sont 
rapidement passés du porte-voix au téléphone mobile et ils ont aussi créé un site militant. Ce site aussi 
pouvait disparaitre… Je me suis rendue compte que toute une partie de l’histoire de ce mouvement 
pouvait finir à la poubelle et me suis donc posée la question de l’archivage qui tout de suite a demandé 
une méthodologie d’exploration du web. Je me suis associée avec des développeurs en travaillant avec 
des logiciels de collectes de sites automatiques, déjà existants (1).  
Puis j’ai réalisé que le résultat n’était pas toujours pertinent sur le plan scientifique ce qui m’a amené à 
adopter une autre voie, mettre au centre de l’exploration le chercheur et son expertise en lui offrant 
un outil semi-automatique.  C’est ainsi qu’a été créé par Mathieu Jacomy le « Navicrawler », un logiciel 
libre, extension de Firefox, qui a permis aux chercheurs de se déplacer « en dentelle » d’un site à 
l’autre afin d’explorer le web  et classifier les sites de la diaspora qu’ils étudiaient. On a alors obtenu la 
première version d’un corpus e-Diasporas. 
Dès 2006 – 2007, on avait mis au point une méthodologie suffisamment mûre pour déposer un projet 
ANR. Le projet a finalement été financé par l’ANR en 2009 et labellisé par le pôle de compétitivité Cap 
Digital.  
 

            Quel est le contenu de l’e-Diasporas Atlas ? 
 
D.D : L’e-Diasporas Atlas c’est plus de 8000 sites collectés, archivés régulièrement, qui se réfèrent à 
une trentaine de diasporas. Pour chacune des diasporas étudiées, l’e-Atlas représente la cartographie 
des réseaux de cette diaspora dans le web à un instant T : on voit qui est lié à qui, qui cite qui.  La 
lecture de la topologie des graphes pose de nouvelles questions. C’est là où le projet apporte vraiment 
quelque chose de nouveau et devient un outil pour le chercheur (2).  Ces graphes ne sont bien 
évidemment pas suffisants pour interpréter ce qui se passe dans le web : il faut aussi conjuguer 
l’information qu’apporte le graphe avec l’analyse du contenu du site et l’expertise du terrain.  

 
 

Comment l’e-Diasporas Atlas a-t-il été réalisé ? 
 
D.D : Ce projet est totalement interdisciplinaire : il lie le monde de l’ingénierie et les sciences 
humaines. A chaque étape du travail, la technologie se trouve imbriquée dans les sciences sociales et 
vice versa.   

http://webatlas.fr/wp/navicrawler/
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Chaque chercheur connait bien son domaine et via « Navicrawler » ou d’autres moteurs de recherche, 
il constitue une première collecte de sites. Cette collecte est ensuite envoyée dans un crawler 
automatique pour élargir le corpus initial.  
Nous avons utilisé le logiciel développé par Linkfluence, lequel est compatible avec le logiciel 
d’archivage du web de l’INA, conçu par Thomas Drugeon. Nos corpus sont archivés de manière 
hebdomadaire sur le serveur de l’INA, partenaire du projet. 
Chaque corpus a ensuite été visualisé par le logiciel « Gephi » (3), mis au point par trois jeunes 
ingénieurs : Mathieu Bastien, Mathieu Jacomy et Sébastien Heymann.  Nous avons par la suite créé 
une plateforme de travail qui accompagne chaque chercheur associé au projet. Cette plateforme 
visualise chaque corpus et fournit des données statistiques sur la connectivité des sites.  
 
Souvent, les chercheurs ont complété ces informations par leur expérience du terrain. Soit pour valider 
une information découverte dans le web ou simplement pour explorer de nouvelles pistes.  
Nous avons aussi voulu donner une dimension pédagogique au projet. C’est pourquoi nous avons aussi 
imprimé des cartes qui représentent l’e-Atlas de chaque diaspora et développé une application grand 
public pour smartphone.  
 

 

Quelles sont les découvertes de l’e-Diasporas Atlas ?  

 

D.D : L’Atlas propose au moins deux clés d’interprétation : l’une est topologique, centrée sur l’analyse 

de la connectivité entre les acteurs qui s’activent sur la Toile, l’autre est qualitative : l’Atlas apporte 

des informations issues de l’exploration du contenu de chaque site et de la confrontation avec le 

terrain physique et avec l’expertise de chaque chercheur associé au projet.  

Une première découverte de l’e-Diasporas Atlas consiste à observer que, dans le web, une large 

majorité de diasporas sont géo-localisées en Amérique du Nord, principalement aux Etats-Unis. Cette 

domination est encore plus étonnante lorsque la présence dans le web contraste fortement avec la 

présence effective des populations diasporiques dans les territoires géographiques. C’est le cas par 

exemple de la diaspora chinoise, népalaise ou encore de la diaspora des indiens du Kérala.   

Une seconde découverte c’est que l’e-Diasporas Atlas nourrit une analyse sur les liens qui existent 

entre le pays d’origine d’une diaspora et les acteurs de la diaspora elle-même.  Ensuite, l’Atlas permet 

d’observer différentes formes de mobilisation dans le web et de les analyser. Enfin, on assiste à 

l’émergence de nouvelles diasporas qui n’existaient pas avant l’arrivée du web et qui se sont 

structurées par le réseau du web. C’est le cas notamment de la diaspora ouïghour ou de la diaspora 

hmong. 

 Qui a financé le projet e-Diasporas Atlas ? 
 
D.D : Le projet e-Diasporas Atlas a obtenu l’aide financière de l’ANR (Agence Nationale de la 
Recherche), de la MSH (Maison des Sciences de l’Homme), et dans une proportion égale de l’Institut 
Mines Telecom (Ecole Télecom ParisTech).  

(1) « Les documents numériques : Méthodologie d’archivage et perspectives de recherche sur les migrations », Migrance 23, Editions Mémoire-Génériques, 
2005.  

(2) L’ensemble de toutes ces données et découvertes se trouve dans les articles présentés lors du colloque et sera mis en ligne sur le site e-diasporas.fr 
(3) http://gephi.org/publications/gephi-bastian-feb09.pdf 

http://webatlas.fr/wp/navicrawler/
http://gephi.org/
http://www.e-diasporas.fr/
http://gephi.org/publications/gephi-bastian-feb09.pdf
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Coordinateur & chercheurs de l’équipe Tic Migrations 
 
 
Concepteur et coordinateur du projet :  
Dana Diminescu  
Télécom-ParisTech et Fondation Maison des sciences de l’homme 
Email : dana.diminescu@telecom-paristech.fr 
 
Equipe Tic Migrations :  
Mathieu Jacomy, responsable Recherche et Développement, concepteur des outils Navicrawler, Gephi et de la 
plateforme maps.e-diasporas.fr 
Email : mathieu.jacomy@gmail.com 
Matthieu Renault, chargé de recherche 
Email : matthieu.renault@gmail.com 
 

Liste des diasporas étudiées dans le cadre du  

projet e-Diasporas Atlas et chercheurs associés  
 
 
E-diaspora yougoslave >>  
Francesco Mazzucchelli (Università di Bologna) 

francesco.mazzucchelli@gmail.com 
E-diaspora de Macédoine >> 
Kristina Balalovska (Sciences Po) 

kristinabalalovska@hotmail.com 
E-diaspora de Catalogne ; E-diaspora des expatriés >>  
William Berthomière (CNRS) 

william.berthomiere@univ-poitiers.fr 
E-diaspora des rapatriés >> 
Yann Scioldo-Zürcher (CNRS)  

yann.scioldo.zurcher@univ-poitiers.fr 
E-diaspora bretonne >> 
Simon Le Bayon (Consultant Web) 

slebayon@gmail.com 
E-diaspora mexicaine ; E-diaspora marocaine >> 
Dana Diminescu (FMSH/Télécom ParisTech 
dana.diminescu@enst.fr 
Matthieu Renault (FMSH/Télécom ParisTech)  

matthieu.renault@gmail.com 
E-diaspora marocaine >> 
Sabrina Marchandise (Université Montpellier III) 

sabrina.marchandise@gmail.com 
E-diaspora égyptienne >> 

Marta Severo (Université Paris I)  
martaseve@gmail.com 
Eleonora Zuolo (CNRS) 

eleonorazuolo@gmail.com 

 
E-diaspora libanaise >> 
Houda Asal (EHESS) 

hasal@hotmail.fr 
E-diaspora turque >>  
Sylvie Gangloff (INALCO/CETOBAC) 

sfgangloff@hotmail.com 
E-diaspora tunisienne; E-diaspora  
italienne >> 
Teresa Graziano * (Università di Catania) 

tgrazian@dau.unict.it 
E-diaspora palestinienne >> 
Anat Ben David (Bar-Ilan University) 

anatbd@gmail.com 
E-diaspora palestinienne ; E-diaspora Sikh >> 
Priya Kumar (University of London) 

priya_kumar@soas.ac.uk 
E-diaspora zoroastrienne ; E-diaspora  
népalaise >> 
David Knaute (EHESS) 

dknaute@yahoo.fr 
E-diaspora du Kerala >> 
Marie Percot (IIAC-LAU) 
marie.percot@gmail.com 
Philippe Venier (Université de Poitiers)  

philippe.venier@univ-poitiers.fr 
 
 
 

mailto:dana.diminescu@telecom-paristech.fr
http://www.maps.e-diasporas.fr/
http://webmail1h.orange.fr/webmail/fr_FR/read.html?FOLDER=SF_INBOX&IDMSG=23204&check=&SORTBY=1
../matthieu.renault@gmail.com
mailto:francesco.mazzucchelli@gmail.com
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E-diaspora indienne >> 
Éric Leclerc (Université de Rouen) 
ejr.leclerc@gmail.com 
Aurélie Varrel (CNRS) 

aurelie.v@gmail.com 
E-diaspora chinoise >> 
Emmanuel Ma Mung (CNRS) 

Emmanuel.mamung@univ-poitiers.fr 
E-diaspora sud-asiatique >> 
Anouck Carsignol (CSH, New Delhi)  

anouck.carsignol@graduateinstitute.ch 
 
 

 

 
 
E-diaspora Hindutva >> 
Ingrid Therwath (CSH, New Delhi) 
ingridtherwath@gmail.com 
E-diaspora russe >> 
Oksana Morgunova (University of Hull) 
O.Morgunova@hull.ac.uk 
E-diaspora Ouïghour >> 
Dilnur Reyhan (Université de Strasbourg) 
dilnurpolat@gmail.com 
E-diaspora Hmong >> 
Mayhoua Moua (Université Paris VIII) 
mayhoua@yahoo.fr 
E-diaspora réunionnaise >> 
Michel Watin (Université de La Réunion) 
mwatin@univ-reunion.fr 
Eliane Wolff (Université de La Réunion)   
eliane.wolff@univ-reunion.fr 

 

 
 
  

Pour en savoir plus  : 
 
Liens utiles :  
Programme du colloque : http://www.msh-paris.fr/fr/actualites/actualite/article/homeland-connections-e-
diasporas-atlas-a-century-of-transnationalism/ 
Site du projet : e-diasporas.fr 
Plateforme rassemblant les cartes de l’e-Diasporas Atlas : http://maps.e-diasporas.fr/ 
Compte Twitter : https://twitter.com/#!/eDiasporasAtlas, @eDiasporasAtlas 
Page Facebook : https://www.facebook.com/pages/e-Diasporas/113838495406514 
 
A lire :  
The connected migrant : an epistemological manifesto, Social Science Information, vol 47, n°4, 2008, pp. 565-
579 
Les Migrants connectés, Tic, mobilités et migrations, Editions La Découverte, vol 28-159, février-mars 2010 
 
Logo : 
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